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Septembre 1900.

PROGRAMME
Des Fêtes pour le JEUDI du présent niois, 6 SEPTEMBRE,

annoncé dans le quméro des Annales du mois d'Août
précédent. ç

ExERCICEs SPIRITUELS.

Mercredi, la veille, au soir, à 7 heures : Sermon
au Sanctuaire: Bénédiction du T. S. Sacrement;
Heure Sainte; Confessions.

Jeudi matin, jour de la fête: Ouverture du Sanc-
tuaire, à 4 heures ; Réception des divers'pèlerina-
ges; Messes; Communion; Exercices variés, chante,
prédications, prières sur tout le parcourà de la
Voie Douloureuse.

A 7 heures: Vénération des Reliques, à la gran-
de église.
A 9 heures : Réception solenn:-Ale de Sa Grandeur,
Monseigneur F. X. Cloutier, Evêque des Trois-
Rivières, et autres dignitaires Ecclésiastiques.

A 9 h. : Départ du Sanctuaire, processionnelle-
ment, pour la Bénédiction de la To= Antonlia ;
l'ATC de 'Ecoe-Iomo ; la Voie Douloureuse et
le Saint Edicl'e, Fac-simile du T. S. Sépulcre, à
Jérusalem: Messe solennelle de la Résurrection, au
Tombea.i. avec le Cérémonial de Terre-Sainte; As-
3istance Pontificale, en plein ,air ; Sermon par Sa
Grandeur, Monseigneur J. S. H. Brunault, Evêque
de Tubuna, coadjuteur de Sa Grandeur, Monsei-
gneur Gravel, Evêque de Nicolet.

Après la messe, cérémonie des i Eyngles,



chantés vers les 4 points cardinaux, durant la Pro-
cession autour du Saint Ecicule; Te Deum et Bé-
nédiction Pontificale.

A midi et demi, Chemin de Croix solennel.

A 2 heures, salut du T. S. Sacrement, devant
l'entrée de la Chapelle d.O 1I'½ge et départ.

o SERVICE DES BATEAUX

Départ de Montréal : La veille, le 5 : Le vapeur
le Trois-Rivières, à 71 heures du soir.

LE JOUR DE LA FÊTE, LE 6.

Départ de Champlain .... ........ à 5
Départ de Bécauour............ à 6
Départ de Nicolet............... . à 7
Départ de St Grégoire...... . ... .. , à 6
Départ de Ste Angèle.............. à 6
Départ de Trois-Rivières........... .à 6

". "e ". ..... .... à 7
'' ci cià

h..' a. in
h. "6
h.

h.

SERVICE DES CHARS.

Un train spécial, direct, partira de Moutreal de
la gare du pacifiqiue, Pl. Vig., à 5 h. très-précises,
a. m., avec un seul arrêt au Mile-Eud.-Un autre
spécial partira de St,-Cuithbert a 5.' h. A. M. arrê-
tant à St-Barthéleny et à Maskiuongé; quittera
Louiseville à 6 h. A. M. pour arrêter à Yamacli-
ehe et à la Pointe-du. Lac.

Retour du Cap : A 3 heures P. M.
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Sanour est l'ancientie Béthulie, patrie de
Judith, qui sauva le peuple d.'srael, en déca-
pitant Holoferne (659 av. J.-C.), Cette' ville
célèbre (1) est situé sur le sommet d'une colli-
ne rocheuse (2), de forme à peu près circulaire
et s'élevant comme par plusieurs étages suc-
cessifs. Les pentes en sont raides et l'on y ren-
contre plusieurs citernes creusées dans le'roc.
Cette colline, complètement isolée de trois
côtés, se -rattache à la montagne vers l'ouest, au
moyen d'une sorte de langue formée par les
rochers et beaucoup plus basse que le plateau
qui la domine d'assez loin. Elle semble avoi.r
été faite exprès pour servir d'assiette à une pla-
ce forte ...... Les rues de cette ville sont très
étroites et malpropres et la population actuelle
ne dépasse pas deux mille Ames. En laissant
Sanour à gauche, on traverse ici la belle plaine
(de Sanour) appelée aussi Merdji el Gourouk (la
prairie submergée). Après les hivers pluvieux,
cette plaine est en grande partie et même quel.
quefois entièrement submergée ; ce qui rend
alors le voyage pénible, et même dangereux
(GUIDE INDIC.)

(1) I ne parait pas entièrement certain que Sanour occupe
exactement la plaoe de l'ancienne Bthulie: on peut consulter,
à ce sujet, les écrivains qui s'occupent de la topographie sarée.

(2). Sur la route qui va de Jérusalem à Nazseth, par la
Samarie.
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Publication Mensuelle, rédigée en Collaboration

NEuv1ÊÈME NUMÉIRO.-SePTEMBRE, 1900.

3Harie danis la Sairte Ecriture.

FHarie dans Daniel et les petits
Propb)ßtes.

La miontagne d'où la pierre se détace.-" Une
pierre fut détachée de la montagne sans la
main d'aucun homme, et frappant la statue
dans ses pieds de fer et d'argile, elle les mit en
pièce%... et la pierre qu'avait frappée la statue
devint une grande moutague, qui remplit tou-
te la terre." DANIEL, II, 34, 35.

Marie est la montague, Jésus Christ la pier-
re qui s'en eat détach'e sans -le secours de la
main d'aucan homme. Cette pierre a brisé et

iréduit en poussière Satan et ses grandeurs,
elle --st devenue une montagne immense. Jé-
sus Christ remplit le monde par sa puissance,
sa miséricorde et sa justice. Il remplit le ciel
p ir sa gloire. "Sa gloire a couvert les cieux,



et la terre 'est remplie de la miséricorde du
Seigneur," dit le Psalmiste

L'arbre de Daniel.-" Vous avez vu un arbre
qui était très-grand et très fort, dont la hauteur
allèit jusqu'au ciel, et qui .;emblait s'étendr'
sur toute la terre. Ses branches étaient très-
belles ; il était chargé de fruits, et tous y trou-
vaient de quoi se nourrir; les bêtes de la cam-
pagne habitaient dessous, et les oiseaux-du ciel
se retiraieVt sur ses branches." DAIEÎL, iv, 16.

Cet arbre si beau représentait le roi Nabu-
chodonosor Mais comme figure de ce roi, il
devait étre coupé, privé de ses branches et de
sas fruits, et demeurer enchaitué sur la terre.

Il représentait aussi Marie, et comme figure
de cette auguste Vierge, il devait à jamais con-
server toute sa force, toute sa beauté, toute sa
fécondité. Il devait être un refuge assuré-pour
les animaux de la terre, les pauvres pécheurs,
un abri pleiù de sécurité et de charmes por.r
les oiseaux du ciel, les âmeis justes et pu:'es.
Aussi le saint Prophète admire-t-il cet arbre:
il le loue.

10. A cause de sa généralité "Il me 'sem-
blait que je voyais au milieu de la terre un ar-
bre." Marie est au milieu de l'Eglise, regar
dant tout le monde, et se donnant à tous sans
exception, autant qu'il est en elle.

2o A.cause de sa dignité. "l Iétait excessi-
vement haut." Saint Bernard disait : "O Vier-
ge, tige sublime, sur le sommet saint, sublimité

1ù4 • 1 ANNALES PU Tr. 9. ROSAIR
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n de laquelle vous vous élevez jusqu'à Celui qui
est assis sur le trône, jusqu'au Dieu de majesté.

e Je n'en suis point surpris, puisque vous faites
plonger en bas les racines de votre humilité."

e C'était un arbre grand, par la grandeur des
vertus ; 3o. A cause de sa force. Etfort contre

V le démon, la mort et le péché. litudiez le texte
Sdes Proverbes : " Qui trouvera une femme for.

te ?-"-" ea hauteur allait jusqu'aux cieux,"
• jusqu'au Christ qui est Dieu. . .

4o. A cause de sa miséricorde universelle
1 " Il semblait s'étendre sur toute la terre," non-
.e seulement sur les anges et les justes, mais aus-

si sur les pécheurs et sur les âmes du purga-
e toire.
- 5o. A cause de sa fécondité :"Ses branches
a étaient très-be'les" je veux dire les paroles
r qu'elle dit à l'Auge, à sa cousine, à son Fils,
;, aux serviteurs ; "il était chargé de fruits," Jé.
r sus-Christ qui suffit aux Anges et aux hom-

mes.
6o. A cause de la nourriture qu'il donna à

tous : " Et tous y trouvèrent de quoi se nour-
r4r,'. les Anges et les hommes.

Io. A cause de sa très fidèle p.rotection. Des-
sous, sous sa protectio'., habitaient avec con-
fiance et joie, les animaux et lés bêtes, les mal-
heureux pécheurs qui venaient y chercher ré-
fection, protection, repos et beauté.

8o A cause de la joie qu'y trouvaient les
saints. Les oiseaux du ciel, tous les saints, se
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retiraient sur ses braiches, ses vertus d!humb-
lité, de miséricorde et de charité etc. Et tout
ce qui avait vie y trouvait de quoi se nourrir,
parce qu'il les nourrit tous.

. vigneféconde.-' Israël était une vigne
qui poussait de grandes branches ; et ne por-
tait pas moins de fruits." OSÉE, X, 1.

La Bienheureuse Vierge Marie est une vigne.
qui porte des fruits abondants et précieux.
C'est la vigie mystique que Dieu a plantée et
dont les branches s'étendent jusqu'aux extré-
mités du monde.
D., Partout où l'Eglise de Jésus Christ comp.
te des enfants, la Vigne étend son. feuillage
protecteur et offre ses fruits prééieux. Son
feuillage, ce sont les vertus qu'elle présente à
notri imitation, et les grâces qu'elle répand
suz nous. Son raisin, vé'ritable fruit de vie, est
Jésus-Christ lui même son adorable Fils.

Cette céleste vigne est la mère de laijoie
véritable. varce que le 'vin qu'elle produit est
le vin qui rait germer les vierges et qui réjouit
le cœur de l'homme.

La beauté de cette vigne réjouit nos yeux,
son odeur nous emba;ume, son feuillage nous
abàte, son fuit nous délecte et nous donne la
vie.

La rosée bienfaisan-e.-" Je serai à l'égard
d'Abraël comme une roée ; il germera comme
le lis, et sa racine poussera avec force, comme
celles des plantes du Liban." OsEE, XIV, 6.

186
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Vous êtes ô Marie, la -rosée bienfaisante
qui répand la fertilité dans les jardins dessé.
chés de nos cours. Le Seigneur promettait à
Israël de ressembler, pour lui, à la rosée ; vous
nous amenez le Seigneur ; vous préparez nos
cours à recevoir la douce influence du sa grâce,
vous aidez à germer et à croitre la précieuse
semence de sa parole et de sa grâce qu'il dai-
gne répandre en nous.

Par vos soins diligents, la frêle plante de
la vertu pousse les puissantes racines de l'hu.
milité alt de l'amour. Vous éteignez les ardeurs
des passions, vous rafraîchissez les âmes épUai
sées par les épreuves de. la vie, et vous ki
rendez des forces nouvelles.

Soyez pour nous la rosée bienfaisante.
Faites croitre dans nos cours une moisson -de
fleurs et de fruits, capable de réjouir le cœur
de votre divin Fils.

L'aire ilessóchée.-" Les bêtes des champs
lèvent la tête.vers vous, pour imploTer votre
secanis, comme la terre demande la pluie, par-
ce que les sources des eaüx ont é'é séchèes et
le feu adévoré ce qu'il y a de plus agréable
dans les prairie::." JOEL, L, 20.

Notre Reiue, l'auguste Vierge Marie, est
celle. vers qui toute créature se tourne,- après
Dieu. Les bêtes mnme des champs lèvent la tête vers
vous ; les pécheurs même qui ressemblent aux
animaux sauvages ont recours à vous, ô Marie.
Ils demi.ndent, par vous, la rosée de la miséri-
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corde. Ils ont soif du pardon, comme la plaine
desséchée à soif de la pluie. Toutes les sources
ont.été séchées. Le péché d'Adam avait arrêté
parton l'abondance des eaux de la grâce ; les
autres péchés des hommes 'ont achevé de pro-
duire la désolation et l'aridité de la terre. Mais
en vous, ô Mère du Sauveur, les eaux de la
grâce gurabondent, et nous poui ons tous espé-
.rer d'avoir quelque part à votre plénitude iné-
puisable.

I

Le quiatriène 3Rstère du T.-S.Kosaire

LA PRÉSENTATION DE JÉSUS AU TEMPLE.

La ruine du Temple

"Pour se venger du Christ, il (Julien) entre-
prit de rebâtir le Temple de Jérusalem, et d'y ré-
tablir le culte Judaique. Le Christ avait an-
noncé que ce temp'e serait détruit etiu'il n'y
resterait pas pierre sur pierre. Auparavant dé-
jà, les prophètes avaient dit que cette dernière
désolation. serait sans remède, que les Juifs ne
subsisteraient plus jamais en corps de nation ;
quils seraient enrants, sans roi, sans prince,
sans sacrifice, sans autel, sans prophètes, cher-
chant le salut et ne le trouvant point. Relever
donc le Temple et son culte, c'était démentir non-
seulement le Chris&t, mais les prophètes, c'était
ruiner l'un e- l'autre Testament et préparer le
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triomphe du Pagamisme. 'Afin d'y disposerles
Juifs, il avait écrit à leur communauté une
lettre (que l'auteur donne ici).,. Il ne se con-
tenta pas d'écr-iie aux Juifs afne lettre aussi
fIlatteuse,'il fit venir les principaux d'entre eux
et leur demanda pouwquoi ils n'offraient point
de sacrifices comme leur loi l'ordonnait. Ils
répondirent qu'R ne leur était pis permis de
sacrifier hors de Jérusalem et du Temple. Alors
il leur déclara qu'en étudiant leurs Livres sa-
crés, il.avait découvert que la fin de la captivi-
té dans laquelle ils gémissaient était artivé,
qu'ils devaient donc retourner dans leur patrie,
et remettre la Loi en vigueur. .Puis joignant
les effets aux paroles, il envoya de toutes parts
des ouvriers à Jérusalem et ordonna à ses tré.
soriers de fournir l'argent nécessaire pour la
construction du 'Temple qui devait coûter des
som'mes immenses. Le gouverneur de la pro-
vince était chargé d'y donner ses soins. Enfin
Alypius, ami intime de l'Empereur qui l'ap-
pelle son bien-aimé frère, avait la surintendan-
ce de l'ouvrage et s'était rendn sur les lieux
pour en presser l'exécution.

A cette nouvelle les Juifs accourent de tou-
tes parts à Jérualem Ils se croient déjà les
mattres du monde et leur insolence menace
déjà lIs chrétiens de les passer au fil de l'épée.
Dans une conjoncture si critique, saint Cyrille,
évêque de Jérusalem, fat exp>sé à de rudes as-
sauts, soit de la part des infidèles, soit de celle
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des faibles chrétiens. Mais au milieu des in*
sultes des uns et des alarmes des autres, il sou-
tint toujours sur la foi des oracles de Daniel et
de Jésus-Christ, que la tentative des Juifs et
des païens tournerait à leur propre confusion.

Toutes les apparences étaient contre lui. On
assemblait une quantité prodigieuse (e ma-
tériaux, on travaillait jour et nuit à nettoyer
l'emplacement de l'ancien Temple et à dénolir
les vieux f('ndenents. Quelques Juifs avaient
fait faire, pour ce travail,'des hoyaux, d s pel-
les et des hottes d'argent. On voyait les fem-
mes les plus délicates mettre la main à l'ouvre
et emporter les décombres -dans leurs robes les
plus précieuses. Elles avaient donné leurs bi-
joux et leurs pierreries pour contribuer aux
frais de l'entreprise.

III

RELIQUES HStGREsg

RELIQUES DE LA SAINTE V-IERGE

LES CHEVEUX DE LA SAINTE VIERGE

Parmi ces noms, il en est deux qui brillent
d'un éclat tout particulier: le premier, c'est
Saint'Loùis roi de France, qui, en 1255, fit à Nor
tre-Dame de la Treille un pèlerinage dont les
les annales de l'époque ont gardé fidèlement le
souvenir; le second, c'est Philippe le Bon, duc
de Bourgogne et comte de Flandre. Ce prince,
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aussi sage au conseil que brave au combat,
d'une piété aussi douce .que ferme, affection-

1iait spécialement Notre-Dame de la Treille. Il
contribua, avec une générosité princière, à l'a-
chèvement de la collégiale de Saint Pierre, et
surtout .de la chapelle qui devait recevoir 'i-
mage miraculeuse. En arrière du ma1tre-autel,
il fit placer la châsse coltenant les reliques de
la sainte Vierge, dans un lieu élevé, d'où tous
les regards pouvaient l'apercevoir. Dans la cha-
pelle qui occupait le croisillon gauche, il éleva
deux autels; l'un-, entearé d'obélisques de
pierres blanches, était un autel de Notre-Dame,
au-dessus duquel on voyait la sainte image se
détachant gracieusement sur un fond d'azur
semé d'étoiles d'or, l'autre était an autel de
sainte Anne, qu'il avait placé là, pour associer
la mère anx hommages que recevait sa fille bé-
nie. Philippe-ne s'en tint pas là : il fit couvrir
le boiseries sculptées les murs de la chapelle ;

et sur la table. d'autel de bois doré, il fit repré-
senter les mystères de la sainte Vierge. Lors-
qu'il créa l'ordre de la Toison d'or, cet ordre
célèbre qui ne comptait que trente et un cheva-
liers, mais tous sans reproche et .des plus illus-
tres, tous engagés par serment à ne jamais sor-
tir du champ de bataille que vainqueurs, ou
morts, ou prisonniers, il le plaça zous le patro-
nage de Notre-Dame de la Treille ; il voulut
mëme en tenir le premier chapitre à sa chapel-
le; après le service divin, pompeusement célé

Ili
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bré, le souverain et les chevaliers se rendirent
aux stalles des chanoines ; et là ils entendirent
de la bouche du greffier la lecture des statut'
de l'ordre, de ces statuts, le plus beau code
d'honneur et de verbus chevaleresques, qui
prescrivaient à tous la fidélité envers la sainje
Eglise, l'intégrité de laIfoi catholique, la loyau-
té envers le souverain, -l'amitié entre les che-
valiers et l'honneur dans les armes. -Le prince
fit lire enêuite. par son héraut d'armes, un écrit
où il disait qu'il se vouait à Dieu et à la très-
sainte Vierge, ef qu'il engageait tous les che-
valiers à faire de même.. Ceux-ci répondirent
de grand cœur à cette invitation; un d'eux, le
seigneur de Pons, fit même le vou singulier de
ne séjourner en aucune ville jusqu'à ce qu'il
eut trouvé un Sarrasin qu'il pût combat-
tre corps à corps, avec l'aide de Notre-Dame,
pour l'amoutr de laquelle jamais il ne cou- t
cherait, le samedi, dans un lit, avant l'en- i
tier accomplissement de son vSu; et avant de
se séparer, tous suspendirent autour de l'autel n
les écussons de leurs armes, comme un hom- à

,mage perpétuel de leurs sentiments envers la o:
sainte Vierge. Ainsi se termina le premier e]
chapitre de la Toison d'or, de cet ordre illustre 01
qui, dans le cours de deux siècles, devait comp p
ter dans ses ran -s cent quatre tItes couronnées. m

Pour perpétuer lP souvenir de sa consécra-
tion, le prince fonda deux messes par jour à
J'autel de Notre-Dante de la Treille, et de plus, da
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mt chaque samedi, 'une messe chantée par un cha-
Ut noine de Saint Pierre. Il obtint ensuite d'Eu-
t&' gène IV de nouvelles indulgences pour toits

ide ceux qui viendraient -prier devant la sainte
ni image~; et, en 1450, il fit placer à côté de l'au-
14s tel la statue de Notre Dane des douleurs ; les
u- chanoines de Saint-Pierre furent autorisés.à en
e- faire Poffice, lequel dans la suite s'étendit à
ce toute l'Eglise. Plus tard, on y érigea les sept
rit stations douloureuses de la sainte Vierge, avec
G- l'agrément de l'évêque de Tournai, qui y atta-

- cha .deà indulgences.
ut Entourée de tous ces témoiggages d'honneur,
le Notre Dame de la Treille faisai éclater de plus
le en plus sa puissance; et les miracles se multi-
'il pliaient, spécialement de 1519 à 1527 et de
t- 1684 à-1638 A la vue de ces prodiges toujours
te, renaissants, la piété des lillois sembla prendre
V un nouvel élan; toute la ville ne respirait que
1- le dévouement à Marie ; partout brillait son
le image: on la voyait au coin des rues, où la fem-
el me pauvre, épargnant sur son salaire, déposait
i- à ses pieds un cierge ou un bouquet de fleurs;
la on la voyait au-dessus des portes de la cité, où
I elle- semblait veiller à la garde des citoyens;
' on la.voyait à l'hôtel de ville, où était une cha-

pelle en son honneur. Les un, portaient des
médailles à son effigie, les autres des anneaux
où elle était représentée. Au milieu de ct zèle
universel pour Phonneur de Marie, une pieuse
dame conçut le dessein de décorer plus

1Éà
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splendidement l'autel de la -Vierge vénérée.
dans cette vue, elle obtint du chapitre de Saint-
Pierre qu'on déplaçât pour un temps la sainte
image ; mais, le travail fini, le chapitre crut
avant de la replacer dans son trône, devoir lui
décerner un triomphe magnifique, par une pro-
cession générale et la consécration solennelle
de toute la ville à sa Patronne bien-aimée. Cet-
te idée ravit tous les cours, et, le 28 octobre .
1634, eut lieu cette touchante cérémonie. Ce
fut un beau jour que celui-là. Dès le matin,
le canon tonnait sur les ramparts, les cloches
sonnaient à toute volée, la ville avait revêtu
ses habits de fêfe; partout des tentures élégan- 
tes, partout des fleurs, partout la joie la plus 1
pure. A neuf heures, les échevins sor.ent de 1
l'hôtel de ville, en robe rouge, précédés du hé- I
raut tenant un labarum, dont un côté portait ces i
mots : Le magistrat et le peuple consacrent Lille à
Notre Dame de la Treille et l'autre offrait la dou-
ce image de Marie, fixant ses regards bienveil-
lants sur la ville de Lille figurée au bas du la- t
barum, avec ces mots sous l'effigie de la cité ;
Dicet habitator insul hujus : Hc est spes nostra ;
L'habitant de cette V!e dira : Yoilà notre espéranct. e
On se rend ainni·aà l'église Saint Pierre, iagni- j i
fiquement décorée d,3 draperies entrelacées de ;
fraîches guirlandes de verdure; au fond, l'au-
tel appamissait entouré d'une auréole de cier- R

ges; et des flots d'encens eaveloppaient la st. $11
tue de nu-ages mobiles.

1Ù4
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te Faueurs obtenues

St Léon, ' juillet 1900.

> Monsieur le Gérant,
.0

Une mère de famille vient d'obtenir la
e parfaite guérison de deux eenfants dont la ma-

ladle paraissait tout à fait incurable, en pro-
mettant de faire publier cette faveur dans les

e Annales du T, S Rosaire.
Eternelle reconnaissance à celle que l'on

invoque sous les titres de Consolatrice des Afili-
gés et Reine du T. S Rosaire.-D. L. D)ESoHES-

3 NE.-NICOU'ET : Ma petite fille ayant été frap.
. pée de para'ysie, j'invoquai N. D. du Rosaire,

avec promesse de publication. A peine eus je
fait cette promesse qu'elle reprit l'usage de ses

. membres, et .'est avec la plus vive.reconnais-
. sance que je m'acquitte de ma promesse : UN
. ABONNÉ -ST CÉLESTIN: L'état de mon pe-

lit garçon, malade depuis plusieurs semaines,
malgré les soins du médecin allait toujours en
empirant Nous lui fimes porter la médaille du
T S. Sépulcre, avec l'offrande de 0.25 c.ts, pour
le saint Tombeau. Aujourd'jiui, il jouit d'une
bonne santé. Reconnaissance à N. D du T. S.
Rosaire : B.-ST PIERRE-LES-BCQUETS :. L'été
Sdernier mon mari tomba malade d'une mala

)liîe grave. Après avoir promis un Pèlerinage

ÀtAtiLS Ditt. i'. 8. RO0SAI
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et fait une Neuvaine, avec usage de l'huile
qui a brûlé devant la Statue, pour un mal de
genou, mon mari a été entièrement guéri:
T. A.

NOTA : La publication des guérisons sui.
vantes a été confiée à la Rédaction de cette
manière.

Dame H. A Brulé remercie la Vierge du
Cap pour grâces obtenues, les années précé-
dentes en faveur de sa fille, Marie.-M Ovide
Gaboury, pour la guérison d'une longue ma-
ladie.-Dame David Gaboury, pour faveurs.-
Dame Lonis Thibodeau, pour la guérison de
son fils, condamné par tous les médecins.-
Dame Vve Z. Levasseur pour faveurs envers
son jeune enfant.

CAP: Marie Toupin a été guérie d'un mal
d'yeux, après une Neuvaine et la promesse
d'une basse messe au Sanctuaire -NICoLET.-
J'avais une maladie déclarée par les médecius,
incurable, et qui me causait d'affreuses fouf.
frances Alors, j'invoquai N. D. du T. S. Rosai-
re, et je promis un Pôlerinage, et aussitôt le me
sentis guérie: Uer AB. :-ST ZÉPHIRIN - Mon
mari a été guéri des fièvres typholdes, après
promesse d'un Pèlerinage au Cap et une petiko
fille a été guérie d'un mal d'yeux: B. LEMRE
-QÉB3Ec : Reconnaissance à N. D. du St Ro-
saire, pour m'avoii procuré une position long-
temps demandée et aussi la guérison 'd'une per-
sonne qui m'était chère: DLLE A. M.-GEN-



ANNA,&LES DU T 8. .ROsAlE 1

lile TILLY: La guérisDn de mes rhumatismes:
de DAME L. B -TROIS RIviÊkhES: J'ai obtemu

ri : par l'àpplication de la médaille bénite auSaint
Sépulcre la guériron de ma main dans ïaquelle

ui. je m'étais planté une aiguille : DAME J. C -
tte Un soir, mon mari se sentit pris subitement

d'un violent mal de tête au poiit de ne pou:
d u voir se mettre au lit. Ja p.romis la rèaittion
,é. d'un Rosaire, avec confiance et ausaitôt le mal
de étrange disparut pour toujours : UN TEP-
a- TIAIRE -ST. PAULIN: DeuL guérisons et une
- autre faveur : UN AB. -STE SOPHIE 'DE LÉ-
de VRARD : J'ai obtenu la guérison de mon jeune
- enfant, après vromesse de publication : DAÀiuL
rs ARTHUR TROTTIR.--ÂP: Mes enfants ent

été guéris d'une maladie pénible : D'&NE A. L.
al -STE ANNE DES PLAINES : Une guérison et
se ü'autres faveurs : UN ABOWNÉ -

MONTMAGNY : J'ai obtenu ma guérison par
s, l'usage dos Roser Bdnites: C D. E.-LYwisToN:

Je regarde ma guérison com-me miraculeuse,
- au mois d'avril, après promesse d'un modeste

ie don au Sanctuaire du Cap : UN. AB.-MASKI-
n NONGÉ : J'ai obtenu ma guérison après pro-

messe d'un don de $1.00 pour le T. S. Sépul-.
o cre: T. L.-BÉcà4imoUR : Mon mari a- obtenu

sa guérison par l'usage des Roses Bénites, ainsi
qu un de mes enfants atteint de la diphtérie:
UNE AB.

Ls faveurs suivantesent toutes été obtenues
- j par l'intercession de la Vierge du T. S. Rosaire,
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et avec promesse de publication : ST JËAN

DESCHAILLONS. Plusieurs faveurs et guérisons:
'Uu AB.-Plusieurs faveurs : UN AB.-TRois-
RIVIÈRES : Une faveur, après promesse d'un
abonnement aux Annales : M. D G.-GRON-
DINES: Une faveur: A, S A-B.-YAMACHIRE:
Deux faveurs: bonne santé et succès dans mes
études : UN ÉLtvlE.-FORGES RADNOR : Deux
favuora : Dame P. B.-ST GÉGOrIn: Une fa-
veur par l'usage des Roses Bdintes : R. CH.-
SUNcOOKE: Une grande faveur : X.--7-ST BI-
NABD : Une faveur: UNE AB.-ST NARCISSE :
Un grand succès dans mes études : M. L.-
Une grande faveur : UN AU -ST STANISLAS :
Une faveur: grand soulagement dans mes souf.
frances : UN A B.-STE ANNE DE LA PÊÉEADM :
Une grande faveur': UNE J FILLE : ST-BONI-
FACE: La sainte Vierge m'a exaucée : DAME
J. G. M.-MONTRÉAL : La Sainte Vierge m'a
guérie : DELLE A. L.-STE SOPHIE: Plusieurs
faveurs: L C.-GENTILLY: Réussite dans une
affaire importante: UNE E. DE MARIE.

PELERINAGES DE JUILLET

1er juillet. Pelò naze de la paroisse de St GQégoir, sous la
direction du Révd. M E lm Gienier, curé

1er juillet Pelorinage de la paroisse de Bécancoar sous la direc-
tion du Bévd. M B. Généreux, ptre. vic

3juillet Pelèrinage des Dames de l'Eg1lre St Pierre de Mont-
réal, dirigé par les Révds. Pères Oblats.
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5 juillet. rélérinage de Boucherville, dirigé par le Rév. M.
Prlmeau, ptre, curé.

7 juillet. Pèlerinage des hommes de 1Eglise St Jaeques de
Montréal, dirigé par le Rév. M. H. Gutibart, T. S S.

10 juillet. Plrtrinage de la parolsse de St Barnabé, dirigê par
M. Je chan. F. Martel, curé.

15. juillet. Pèlerli ag des Tortiairea de St Roch de Qu6bec,
sous la direction du Rev. M. Art. Gauvreau, curé

17 ji1lt Pelei-ge des Dames du 8. Cour de Montréal, diri-
3 g6 par le Rév. M. J. Chauvie, ptre, desservant.

22 juillet. Pèlerinage des hommeis Tertiaires de Montréal, di-
rigé par les PP. Pipnolscains.

80JSCR1PTION AU TOMBEA.U DE NOTR&SEIGNEUË,
AVEC LA VOIE DOULOUREUSE AU CAP.

M. Jos. Drolet, St Maurice ...... ...... .......... $1 00
Vve Thos. Desaulniers, St Manrice... .0.............. 0
Ü øiP. Lefrançois, St Maurice.... ... ............. 25e

*iM. Ricard; St Maurice.... ...... ...... . 25c
Dme et M. Eusèbe Rhault ............. 100
Dmne et M. C. Désilets, St Grégoire...... ..... .... 1.00
M. N. Ledoux, St Narcisse...... .... ........ ...... 1.00
Dalle A. Guerin, L'Acadle...... ................. 1.00
Dîne Vve Antoine Van Don Acker................. 100
Dme Vve Tanerêde Boursier......................... 1.00
1. et Ume L Toupin, Cap .................. .... 1.00

M1. 8 Bëliveau, St céoetin ...... .......... ... .... 1.00
M. Dalbec, Ste Anne............ ..... ... ... ... .. 1.00
M. Maxime Grenier, St Barnabé.................... 100
0. Bourtiva, St Barnabé......... ............ .... 1.00
T. G. Maskinogé Pont............... .......... 1.00
Dre Joseph Bourassa, Shawvenegan........... ..... 1.00
M. Emilo Bellemarre................... 1.00
Dme Dogré.......... ............ ........... 00
Dre O. Toupin Qu bec.........................1.00
Dme X.Québo. ............................. 100
M. Genest, St Maurice........ ................... 00
Darne X Champlain................. 1.00
DeA.Victoravjle.................,..........100
Delle Vict. Brunel, Gontilly...................... 1.00
. H JOB. Roule, Gomtilly...... ................... 1.00
M. J. B. Béné Mailliot, Gentilly................... 1.00
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Dme J B Réné Mailliot, Genhilly ............... ..... ' 00
Dme Philippo Gaumond, tte Cro x ..................... 1.00
Dme Siméon Fieet, Ste Aune de la Pétade .............. 1 ou
Une abonnéA, Depchambault ................. ........ 2 00
Dame.T Rochefort, Cap.... ..... .................. 100
Révd. C. E Pintai, St Jtan des Piles................ 1. 0
Révd. P. H. Marckand, curé, Champlain................2 014
Dello Alb is Gervai4, St Narcisse...... .............. 1,00
M. et Mine Ferd. Massicotte, St Tite ............. 100
Delles Ph Meicure et Fre. Tesijr, St Titei..............1.00

DONS AU SANCTUAIRE

Dame J. A. PiLrrevillo.......................... ...... 25c
Dame X. Bô'ancou ............................. .. 25c
Abonné, Montmagny ......... ............. .......... 259
Dame Bellemare, 8t Bernabé.......... ................ 50e
P. Gélinan, St B rnab à...... ........... ...... ........ 25c
Dame Alphouse Lavigne, Gentilly............... ..... 5.00
Inconnue.... ....................................... 15c
Dame J. B Pelltrin, St Bernabé...... ........... 75c

RECOMMANDATIONS AUX PRIERES

20 Maladeu.- -25 guér'sons -35 familles.-6 vieillards.-15
pères de famille.-20 mères de famille-10 jeunes filee.-15
jeunes geni -8 enfants.-G voyogeurs -10 ivrognes -4 conver.
sions.-6 vocationa,-9 affaires temp irollies -Il grâces spiri-
tuelles -3 entueprises.-12 bannes moi te -4 pi étres malades.

Imprimnat ur.

† F. X., Evêque des Trois-Rivières.



CAMTIQUES

N.-D. DU T. S. ROSAIRE
A~ L'USAGE DES PELERI

SANCTUAIRE DU CAP
tC-En vente, au Cap, chez M. le Gérant des

Annales, à 5 cents, l'unité, le port en sus.

Le lois du T. S. Rosaire Illustre
Pau u B. P. FREDEBiO o. S. F.

EN VENTE:
S Au CAP : chez M. le Gérant des Annales.

Aux Taois-RivitaEs : chez M. Ayotte, Libraire

PRIX :
Broché: 15 contins; par la malle: 20.centins.
Relié, tranche Rouge: 25. centims ; par la malle: 80

contins.
Nota. -Pour Paiement, nous acceptons les .Timbres-

Posta du Canada.

REMuRE DES MA ALES.
NoTA-Nous engageons fortement nos Abonnés à

faire relier, comme les années précédentes, les deux
dernières années des Annales, .1898-1899, en un seul
volume.

M. A 0TTE, Libraire à Trois-Rivières, s'offre à
les relier, demi reliure, bien soignée, pour le modique
prix de 20 contins. Nous fournirons gratis les Numéros

iqui manqueront pour la collection complète des deux
. deières an'nées 1898-1899.



(Pour simplifier la córrespone4nce)

PAIEMENT DES ABONNEMENTZ.-Nous accep-
tons en paiement des Abonnements aux ANNA-
Ls, les Timbres-Poste du Canada, pour tout
montant au-dessous d'une Piastre.

TARiF DEs HONOuAiREs DE mESSES.-Le Tarif
des Honoraires de Messes au Cap, pour les deux
églises (l'église de Sainte-Marie-Magdeleing et
le Sanctuaire du T. S. Rosaire). est.:

10 De 50 cents pour les Messes Basses;
2o De $3.00 pour.les Grand'Messes.

TARIF DES LAUPES QUI BRULENT
- DANS LE-

SANCTUAIRE de N.-D, du CAP
1> Une lampe pour un jour: 5 cents.
2° Une lampe pour une Neuvaine : 40 cents.
2Q Pour les 15 lampes, représentant les 15 Mys-

tères : 60 cents par jour.
.40 Une lampe pour un mois: $1.10.
5Q Une lampe pour un an: 012.00.

Imprimé par P. V. &YOTTE, Trois-Kivières.


